
La science en s’amusant

«Seizième lettre de l’alphabet grec, pi est le symbole d’un 
nombre-clé des mathématiques.»
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C’est bête 

Poule vraiment 
mouillée  
Je suis l’anhinga 
d’Amérique. En 
langue tupi du 
Brésil, ça veut dire 
«oiseau-diable»  
ou «oiseau-
serpent» à vous de 
voir. C’est vrai que 
j’aime bien nager –
le poisson, c’est si 
bon – et souvent il 
n’y a que ma tête 
et mon long cou 
qui dépassent de 
l’eau. Les bigleux 
alors crient au 
serpent, et les fous 
au diable. Disons 
encore que je 
passe l’essentiel 
de mon temps à 
pêcher. Et aussi à 
me sécher: 
contrairement aux 
autres oiseaux 
aquatiques, pas de 
bol, mes plumes 
ne sont pas imper-
méables. Et ça 
vous fait rire?

Le phénomène 
Dans cette expé-
rience, on se rend 
compte qu’il y a 
une longueur (ici, 
celle de la bande 
orange) à partir de 
laquelle la cocarde 
se referme exacte-
ment. Si on fait le 
rapport entre la 
longueur et la lar-
geur de la bande 
(132 divisé par 21), 
on obtient 6,28, 
soit 2 fois 3,14. Et 
dites 3,14 à vos  
parents, ils vous 
répondront pi! 
Très important  
aux yeux des ma-
thématiciens, ce 
nombre – dont 
3,14 n’est qu’une 
approximation – 
est le rapport 
entre le diamètre 
et le périmètre du 
cercle.
Texte: Alain Portner

1 Pour cette expé-
rience qui nécessite un 
poil d’habileté, Matteo a 
besoin d’une règle, de 
ciseaux et de trois 
bandes de papier cré-
pon de couleurs diffé-
rentes. Ici, une bleue, 
une orange et une rose.

2 Après avoir décou-
pé les bandes à la lon-
gueur souhaitée (150 cm 
sur 20 cm pour la bleue, 
132 cm sur 21 cm pour 
l’orange et 50 cm sur 
12 cm pour la rose), 
notre bricoleur s’amuse 
à les plier en accordéon.

3 Bon, il est temps de 
réaliser les cocardes! 
Matteo pince une extré-
mité de l’accordéon 
rose, puis l’ouvre en 
grand. Mais au lieu de 
former une belle  
cocarde, il n’obtient 
qu’un simple éventail.

4 Notre amateur 
d’origami ne baisse 
pas les bras. Il déploie 
l’accordéon orange et 
obtient tout juste une 
cocarde. Il recommence 
avec la bande bleue qui 
s’épanouit comme une 
marguerite!   MM
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Chronique cinéma

Dernier film de Daniel Day-Lewis, «Phantom 
Thread» raconte une sombre histoire d’amour 

entre un couturier et sa muse     
www.migmag.ch/phantom-thread
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